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Deux événements majeurs pour notre sport ont marqué l’année 2008, les Jeux Olympiques de Pékin et 
le Vendée Globe. Ces deux événements ont été un succès pour notre fédération et la Voile en général, 
j’y reviendrai. 
 
Notre situation patrimoniale est satisfaisante. Nos finances sont saines, contrôlées et bien gérées. 
Notre compte d’exploitation 2008, comme nous le verrons en détail tout à l’heure présente un excédent 
significatif, qui nous amène à payer l’impôt, ce qui est à nouveau satisfaisant. Nos réserves augmentent 
de ce fait, si vous en décidez ainsi tout à l’heure. Notre immeuble constitue bien évidemment, l’essentiel 
de nos réserves et la charge de l’emprunt étant régulièrement assumée, la réserve nette augmente 
année après année. La plus value totale, très importante mais non comptabilisée, risque dans les 
années qui viennent de subir l’érosion plus ou moins forte du marché immobilier, mais restera positive 
dans la pire simulation envisageable à ce jour. 
A la fin de l’année, nous avons eu la satisfaction de renouveler nos contrats de partenariats. Cela 
prouve que nos relations sont bonnes et efficaces aux yeux de nos partenaires.  
Je remercie tout particulièrement le Groupe des Banques Populaires, de leur soutien renouvelé, mais 
aussi de la qualité de nos relations à la fois professionnelles et amicales. Nous sommes attachés au 
Groupe des Banques Populaires comme eux-mêmes le sont à la Voile et cette relation durable et 
évidemment prometteuse de résultats. Je remercie Orange d’être de nouveau à nos côtés et d’accepter 
de bâtir l’avenir avec nous.  Je remercie tous les autres de leur confiance et particulièrement Areva dont 
le contrat est en cours, et qui nous permettra, d’atteindre le succès attendu en Match Racing. 
Notre situation au regard des adhésions individuelles est moins bonne, et si nous pouvons être 
satisfaits d’avoir stoppé l’érosion, le nouvel essor n’est pas encore au rendez vous. Les différents 
rapports détailleront ce point, mais nous vivons un curieux paradoxe d’un sport qui réussit, dans l’air du 
temps du point de vue écologique, et a du mal à comptabiliser ses succès, en terme d’adhésion.  
Les expérimentations à venir, devront être suivies de près, de même que les ligues qui en 2008 ont un 
nombre de licences en augmentation, pour voir, si une méthode gagnante se dégage. 
 
De même, nous devons porter toute notre attention, nos réflexions et nos efforts, sur le passage de 
l’EFV au club, le développement de la Voile en Entreprise, la pratique en flotte collective et tout ce qui 
fait ou qui fera l’évolution de notre sport dans la société. Ceci sera d’autant plus important, que les 
conditions économiques actuelles font peser une lourde incertitude sur les activités de sport et de loisir.  
A vrai dire dans ce domaine comme dans d’autres on ne sait pas quels seront les effets de ces 
difficultés, qui peuvent engendrer un ralentissement de certaines de nos activités ou les dynamiser en 
tant qu’activités de proximité, ou ne rien changer. Ce qui est sûr, c’est que la mise en valeur des 
activités de club et de « bassin » d’une part et le contrôle des coûts de la pratique sportive, 
déplacement et matériel sont une priorité. 
 
L’arbitrage, essentiel à toute activité compétitive a connu cette année une évolution marquante avec les 
« conventions d’arbitrage » liant la Fédération à certains grands organisateurs de course à la Voile, en 
instituant la rémunération des Présidents du Jury, du Comité de course et du Comité de jauge. Cette 
évolution est essentielle pour ne pas dévaloriser la fonction d’arbitre â côté de celle du Directeur de 
Course. Nous constatons en appliquant cette mesure que des arbitres de grande compétence évoluent 
dans un milieu professionnel où les enjeux sont forts, tant pour les compétiteurs que pour les armateurs 
ou sponsors de leur bateau et qui y consacrent beaucoup de temps, parfois sur des périodes longues, 
se comportant à l’identique de professionnel du sport, dans leur domaine, et doivent donc être 
considérés comme tel. Il peut y avoir une difficulté économique, passagère ou récurrente à procéder de 
la sorte, mais cette difficulté doit être résolue, car dans un environnement professionnalisé, il ne peut 
pas y avoir une seule catégorie, participant pleinement à l’activité et donc à sa réussite, qui plus est 
garante de l’équité et du résultat final, qui soit traitée autrement que les autres, en l’occurrence, moins 
bien. Nous y sommes arrivés et nous poursuivrons dans cette voie.  
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Le CQP d’A.M.V a franchi les derniers obstacles, et est entré en vigueur cet été. C’est la fin réussie d’un 
parcours de plusieurs années, nous amenant dans la normalité de notre champ professionnel. D’autres 
perspectives s’ouvriront peut être dans les mois qui viennent, qui permettront aux Fédérations sportives 
de valider techniquement toutes les certifications ayant trait à leurs activités et ce à tous les niveaux. De 
même, il est envisageable qu’à côté des CQP, les fédérations délégataires retrouvent la possibilité de 
créer des certifications de niveau 4 inscrites au RNCP dans le champ de leur discipline. 
 
Dans le domaine de la formation, l’action menée avec l’aide de la branche professionnelle en direction 
de nos clubs disposant d’un encadrement salarié, dans les domaines administratifs et de gestion est de 
qualité et à mes yeux particulièrement importante pour la cohésion de notre action. 
 
Nos relations avec l’Etat et particulièrement le Secrétariat aux Sports ont été de qualité. Le dialogue est 
permanent, tant avec les cadres techniques et le DTN qu’avec les élus et le Président. Nous avons 
apprécié la nouvelle méthode d’élaboration de la Convention d’Objectifs, qui en ce qui nous concerne 
correspond à notre méthode de travail. La RGPP nous oblige, comme tout le monde à être vigilant sur 
la pertinence des aides demandées à l’Etat, et désormais sur la manière de les évaluer, qui ne devra 
plus être essentiellement quantitative, mais quantitative et qualitative. Nous travaillerons à la mise en 
place de ces méthodes d’évaluation. Enfin pour notre part les aides de l’Etat tant en personnel qu’en 
aide financière n’ont pas été diminuées en 2008, ce qui est sans doute la preuve de la qualité de notre 
travail mais aussi la preuve de l’engagement de l’Etat auprès du mouvement sportif. 
 
En Novembre, se tenait la traditionnelle réunion annuelle de l’ISAF, qui cette année, comme tous les 4 
ans après les J.O était de plus élective. Nous avons à cette occasion connu une satisfaction et une 
déception, la satisfaction est d’avoir obtenu deux présidences de commission, l’une pour Jacques 
LEHN « l’Offshore Committee », l’autre pour Olivier BOVYN « Youth and Developpment Committee », 
et la Vice Présidence du « Racing Rules Committee » pour Bernard BONNEAU, tout en conservant 
notre place au conseil d’administration.  
Ceci est une vraie satisfaction, car c’est la première fois que cela arrive, et notre travail mais aussi notre 
compétence et notre présence sont reconnues dans les domaines de la Course au Large et Océanique, 
du Développement et de l’Arbitrage. De ce fait, le Président de « l’Offshore Committee » siège au 
conseil, nous y aurons deux sièges comme les USA et la Grande Bretagne. Ceci étant, nous sommes 
déçus du choix des voiliers pour les JO de 2012 qui ne correspondent pas à ce que nous souhaitions, 
et surtout par la méthode, absurde, employée pour les choisir.  
L’absence de réflexion et de vision sur l’avenir de notre sport n’est pas une bonne nouvelle, pas plus 
que le résultat des élections et la composition du nouvel Exécutif de l’ISAF. 
Cela nous amènera probablement, dans les mois qui viennent, à nous rapprocher avec nos amis 
Espagnols, des Fédérations de Grande Bretagne et des Pays Scandinaves, dont les orientations sont 
sur de nombreux points proches des nôtres, pour tenter d’impulser au sein de l’ISAF une politique qui 
ait du sens et qui fasse des choix. 
Revenons maintenant sur les J.O et le Vendée Globe. 
Le résultat, vous le connaissez dans les deux cas. Regardons ces deux événements d’un autre œil  
 
A Qingdao ce qui m’a marqué dans le début du séjour, c’est la cohésion de l’Equipe, entre Entraineurs 
et Coureurs et entre coureurs entre eux. Equipe solide, soudée, prête à affronter deux semaines de 
compétition, et sachant que cela allait être dur, inévitablement et pour tout le monde, car c’est la loi du 
genre. Cette attitude est significative et nouvelle. Pas d’individualisme, la performance personnelle 
souhaitée est replacée dans un contexte collectif, forcément sécurisant. Une belle équipe donc et un 
très beau résultat. Les fondamentaux techniques de ces coureurs viennent de loin et d’un vrai savoir 
faire français, mais depuis deux olympiades, c’est la mise en œuvre lors des grandes compétitions qui a 
changé, pour notre satisfaction. 
Je félicite, les athlètes, l’encadrement, et je remercie Philippe et Claire de leur engagement et de nous 
avoir redonné le succès.  
Voile, succès, voilà un mélange qui fin 2008 début 2009 porte un nom : Vendée Globe. 
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Extraordinaire succès populaire et médiatique lors du départ. Peu d’événements sportifs rassemblent 
autant de monde. Course palpitante pendant plus d’un mois entrainant un trafic rare sur le site Internet 
de la Course.  
Extraordinaire remontée de Michel DESJOYEAUX, qui force l’admiration de tous. Superbe seconde 
place d’Armel LE CLEACH, skipper de dernière génération, qui s’est construit au Pôle France de Port la 
Forêt et qui après une victoire dans la Solitaire du Figaro, signe un très grand résultat, montrant que les 
jeunes skippers sont désormais au meilleur niveau dans toutes les courses.  Et puis par deux fois, 
l’expression de la solidarité des gens de mer, par les skippers. Ils ont été comme on les aime, 
formidables de compétence et d’abnégation. Et puis tout de même, il y a beaucoup de bateaux qui 
cassent. 
Heureusement, tous les skippers sont rentrés. Mais ce n’est faire injure à personne que de se poser 
quelques questions. Forcément difficiles, car plusieurs conceptions de la course peuvent s’opposer, 
mais il est indispensable de réfléchir au devenir de cette course extraordinaire et au delà aux courses 
océaniques en général et aux voiliers qui y participent. De même les problèmes, parfois douloureux, 
générés par l’assistance devront être regardés. Nous serons aux côtés des organisateurs, et de la 
Classe Imoca si elle le souhaite pour réfléchir aux évolutions possibles. En attendant, remercions et 
félicitons, les concurrents, leurs armateurs ou sponsors, les organisateurs, le Conseil Général de 
Vendée et la Ville des Sables d’Olonne, pour nous avoir offert la course à la Voile la plus extraordinaire, 
jamais vue. 

************ 
Si, grâce à ses résultats sportifs sur toutes les mers du monde, et en particulier aux cinq médailles 
ramenées des deux derniers Jeux Olympiques, sans oublier les 3 des Jeux Handisports, notre 
Fédération est à juste titre connue et reconnue comme une fédération dynamique, qui réussit ce qu’elle 
entreprend, il est un autre pan de notre action où, au travers d’un travail de fond, par définition plus 
discret, moins médiatique parce que moins médiatisable, nous nous sommes au fil des ans aussi forgés 
une solide réputation dans le monde du sport. 
 
Ce domaine, c’est celui que nous appelons « le Développement », à savoir développer la pratique pour 
le plus grand nombre, quelque soit le support pratiqué, quel qu’en soit le cadre dans lequel on découvre 
notre sport, qu’il soit touristique, de loisir éducatif, social ; l’important pour nous c’est de donner à tous 
la possibilité de pratiquer la voile. 
 
Il est vrai que nous avons, en termes d’orientation politique majeure, affirmé il y a 8 ans comme slogan, 
comme programme : « la FFVoile, c’est la voile, toute la voile ». 
 
Depuis, nous n’avons cessé d’œuvrer dans ce sens : au travers de la modernisation du réseau des 
EFV, en faisant de nos écoles des lieux privilégiés de la découverte de l’environnement, en mettant à 
disposition de nos clubs des outils pour améliorer la qualité pédagogique de la voile à l’école, en 
soutenant, par la création d’une mission spécifique, nos associations investies dans l’accueil des 
publics de l’insertion, et plus récemment, en étroite collaboration avec le Département Voile Légère, en 
relançant le réseau d’écoles de sport. 
 
Autant de chantiers impulsés au plan national, mais qui n’ont pu être menés à bien qu’avec le relais de 
nos ligues, de nos comités départementaux et d’un réseau de clubs dynamiques qui, convaincus qu’en 
améliorant la qualité de leurs prestations, en diversifiant leur offre pour répondre aux attentes de tous 
les publics, ils assuraient bien sur le développement de leur propre structure mais aussi ils répondaient 
à la mission de service public qui est la leur. 
 
Les retombées de ces actions dans l’ensemble de ces domaines sont aujourd’hui quantifiables, au 
travers de tableaux de bord remplis chaque année par la totalité de nos plus de 600 clubs labellisés. 
Nous pouvons ainsi suivre, au travers des chiffres-clés, l’évolution de notre secteur d’activité au niveau 
social, en nombre et type de pratiquants, mais aussi économique en termes de chiffres d’affaires et 
d’emplois. 
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 Ce sont ces chiffres-clés qui font apparaître l’augmentation de la diffusion de la licence enseignement, 
progression de 1,2 %, objectif ministériel atteint, qui s’inscrit pourtant dans le contexte difficile d’un été 
météorologiquement désastreux sur les côtes de la Manche et de l’Atlantique, et d’une concurrence 
accrue d’autres sports nautiques en plein développement. 
 
Je ne doute pas que le travail mené depuis plus de 4 ans de modernisation du réseau des EFV aura 
largement contribué à nous permettre de conserver, et même de renforcer notre position de leader en 
matière d’enseignement des sports nautiques en France. 
 
Mais, si initier des jeunes et des moins jeunes à la magie de la voile c’est bien, en faire ensuite des 
pratiquants réguliers, membres actifs de nos clubs, sportifs accomplis, c’est mieux. 
 
La relance des Ecoles de Sport que nous pilotons depuis deux ans s’inscrit totalement dans ce cadre, 
car, sans actions volontaires de notre part, il n’y a pas automatiquement et loin de là transfert de l’école 
au club, du stagiaire à l’adhérent. 
 
Si nous ne mettons pas en œuvre une véritable stratégie au travers d’une offre adaptée, attractive, 
d’une information, d’une détection des plus motivés, nous pourrons toujours continuer à constater et à 
nous lamenter sur le peu de stagiaires intégrant ensuite une pratique sportive. 
 
De toute évidence, dans ce domaine aussi, les retours que nous avons de nos clubs, de nos ligues, le 
confirment : les choses bougent, des initiatives sont prises, du matériel spécifique est acheté, des 
missions sont confiées à des cadres, des championnats de bassin sont créés ou relancés, autant 
d’initiatives qui expliquent peut-être le début de remontée du nombre de licenciés jeunes. 
 
Imaginons que, par notre action concertée et conjointe, nous ayons à terme 10 % des enfants s’initiant 
au travers de la voile à l’école ou dans les EFV l’été, qui continuent à pratiquer dans nos clubs. Ce 
scénario, tout à fait plausible, est largement confirmé par l’expérience de certains de nos clubs. Le 
calcul est simple : c’est 50 000 nouveaux pratiquants réguliers, membres de nos clubs et licenciés de 
notre Fédération. 
 
Une des caractéristiques, non-exclusives, de notre Département est qu’un chantier ouvert ne peut 
jamais être totalement refermé, peut-on en effet imaginer que, même si l’investissement est moindre 
aujourd’hui après 4 années de chantiers prioritaires, nous arrêterions totalement de nous occuper des 
EFV. 
 
La conséquence de cet état de fait est évidemment l’effet « mille feuilles » - l’empilement de dossiers 
dont, tenant compte des moyens nationaux forcément limités, nous ne pouvons sortir qu’au travers d’un 
bon relais de nos ligues et comités départementaux. 
 
Ces structures déconcentrées de la FFV pour prendre le relais de certaines actions, devant elles-
mêmes disposer des moyens  qu’elles trouvent d’une part dans la décentralisation importante de 
recettes liées aux licences enseignement, mais aussi qu’elles peuvent démultiplier au travers d’un 
partenariat établi et conventionné avec leurs collectivités territoriales. 
 
C’est là certainement, au regard de ce qui s’est déjà organisé sur certains territoires, une piste d’avenir, 
et la Fédération au niveau de son siège devra s’organiser pour soutenir, par son expertise, son poids 
institutionnel, les ligues dans leurs négociations et leur montage de dossiers auprès de ces collectivités. 
 
Tout en concrétisant ce projet d’une FFVoile, structure experte et de référence de projets territoriaux de 
développement de la voile et au-delà du nautisme, et quitte à rajouter une couche au « mille feuilles », 
un autre chantier d’envergure nous attend.  Il s’est en effet confirmé tout au long de l’année 2008 que la 
piste évoquée lors de notre précédente assemblée générale de développer une offre d’initiation et de 
perfectionnement spécifique pour adultes, correspondait à une véritable attente. 
 

5 



L’art de la manœuvre d’un bateau à voile fait partie de l’acquis et non de l’inné, et beaucoup de 
propriétaires ou acheteurs potentiels de petits croiseurs, et qui n’ont pas tous eu la chance d’avoir un 
père ou un grand-père navigateurs, sont, les études menées, l’analyse de nos partenaires comme la 
FIN le confirment, demandeurs de formation. 
 
A cette attente, la Fédération, en mobilisant ses clubs volontaires, se doit de répondre de façon 
pertinente. 
 
Nous ne pouvons en effet pas nous contenter de calquer pour ces publics adultes des contenus, des 
modes d’organisation, des supports, un type d’encadrement mis en œuvre avec succès il est vrai, mais 
pour un public dont la moyenne d’âge est de 15 ans. 
 
Apporter une ou la bonne réponse à ces attentes sera aussi un moyen privilégié pour développer 
l’adhésion à nos clubs, multiplier nos membres, nos licenciés, et ainsi dynamiser la vie associative. 
 
Après les études préalables, le chantier est aujourd’hui ouvert, faites-nous connaître vos initiatives dans 
ce domaine, et venez par votre savoir-faire, votre expérience, enrichir nos travaux. 
 
Pour conclure dans ce domaine du développement, nous avons, à l’initiative de la F.F.V., sous 
l’impulsion à l’époque de Jean-Louis Monneron, engagé et depuis renforcé la collaboration, les 
échanges, la concertation avec les autres fédérations de sports nautiques. 
 
A une époque où se met en place la R.G.P.P., dans un objectif de rationalisation des politiques 
publiques, où l’Etat voudrait réduire le nombre de fédérations, où les collectivités locales et territoriales 
– supports financiers majeurs de notre développement, sont fortement demandeuses de politiques 
coordonnées. 
 
N’avons-nous pas à faire preuve d’ouverture ? N’avons-nous pas la nécessité, sinon l’obligation morale, 
de prendre des risques, d’expérimenter des mutualisations renforcées dans tous ces domaines 
transversaux à nos sports nautiques : les infrastructures, les formations à l’encadrement, les modes de 
gestion, etc. 
 
Ce choix politique d’une nouvelle gouvernance du sport dans ses dimensions socio-économiques, doit 
être un de nos débats majeurs du prochain mandat. 

 
******** 

Le temps est venu de faire le bilan non seulement de cette année olympique source d’excellence, de 
fierté collective, de joies partagées, mais aussi de regarder avec attention les évolutions, changements 
qui tout au long de l’olympiade ont marqué la vie, l’organisation de l’ensemble de notre fédération au 
travers de toutes ses strates, 
  
 Je fais le choix le choix de traiter tout d’abord, la fidélisation et le cœur de métier, ce que nous 
appelons « la mécanique ». 
Le calendrier fédéral est consultable sur le site fédéral toute l’année par tous les publics. Il constitue 
un extraordinaire moyen d’information mis à jour tout au long de l’année,  
Une version de saisie plus ergonomique et plus compréhensible par tous a été mise en service cette 
année, la FFVoile produit une version « Calendrier Fédéral » plus complète, plus lisible et plus 
fonctionnelle. L’inscription au calendrier et le retour des résultats sont les deux actes majeurs 
que chaque club doit assurer. Ces deux impératifs permettent à chacun de nos licenciés de concourir 
dans un cadre légal, d’avoir son résultat publié et connu de tous, ainsi que son classement annuel 
régional ou national mis à jour.  
La baisse 14 % des épreuves de grade 4 à W démontre la volonté fédérale de clarification et de 
diminution des épreuves du calendrier.. 
 Cette année aura vu le lancement du Classement National Individuel Fédéral des licenciés de la 
FFVoile (CNIF). Celui-ci a permis de hiérarchiser 21781 compétiteurs licenciés de notre institution. 
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Cette forte décision de la fédération apporte des services permanents à ses licenciés et enrichit la 
circulation de la légitime information vers le grand public, les médias.  
Les Classements Régionaux Individuel Fédéral prennent en compte tous les résultats des épreuves de 
grade 5 courues par les licenciés dans leur ligue d’appartenance et parvenus au siège. 
Ces classements doivent refléter la dynamique de nos Clubs, Comités départementaux, Ligues. 
En 2009 une procédure simplifiée de transmission des résultats par les clubs sera mise en service.  
La FFVoile héberge sur son site 33 CNIC de Classes et 3 CNIC de séries. Le service rendu aux classes 
et séries est maintenu dans la continuité de la dynamique initiée dans les années 80.  
 les Pratiques Compétitives Voile Légère pour les 18 ans et Plus s’organisent en deux choix de 
pratiques : 
- la compétition en temps réel par la monotypie et jauge à restriction (box rules)  
- L’intersérie en temps compensé: intersérie, dériveurs et quillards de sport, (table de rating en relation 
avec les tables du HN : application du système Osiris. En 2009 nous avons l’objectif d’harmoniser la 
correspondance entre la table des catamarans et l’ensemble du système OSIRIS afin de donner l’outil 
simple à nos clubs pour animer des régates conviviales et de proximité. 
La fédération décerne des titres au sein de 2 typologies 2 de championnat de France : l’événement 
unique (le Championnat de France Dériveur Quillards de sport, catamaran) ou les « Classiques » Tour, 
compétitions à étapes labellisant les compétitions emblématiques   et pérennes de la classe ou série 
concernée 
 
Les Pratiques Compétitives Voile Légère pour les minimes et espoirs se déclinent sur une 
organisation maintenant comprise par tous. 
La volonté de la fédération de rendre aux ligues le pouvoir et l’autorité pour animer et sélectionner les 
compétiteurs aux Championnats de France minimes et espoirs s’est poursuivie, d’une part par le 
dispositif des quotas de ligue, d’autre part par le dispositif d’invitations sous le contrôle de la 
commission des invitations animée par des présidents de ligue. 
Le dispositif de dotation matériel aux couleurs par les partenaires FFVoile et particulièrement les 
« Banque Populaire » a été particulièrement apprécié par les clubs et les coureurs dotés. 
- Je remercie les organisateurs des championnats : Minimes à Saint Pierre de Quiberon, de la Glisse à 
la Rochelle, du Solitaire et Equipage à Brest, de l’Extrême Glisse à Mers (pour un total de 28 titres et un 
total de 1380 participants). 
 
L’ensemble des Championnats de France 18 ans et plus et Championnat de France des jeunes en 
Voile Légère décerne 45 titres et un total de 2447 participants, ainsi que 181 participants à l’Open de 
France. 
 
Nous devons regarder avec attention, les projets sportifs de nos clubs, de nos CDV et ligues. La volonté 
de l’existence d’une commission sportive par instance déconcentrée demeure une de nos 
préoccupations importantes. 
L’axe des pratiques conviviales doit être un choix majeur de la prochaine mandature. 
 
Le club local est la cellule de base de notre mouvement sportif. Le projet de construire, de partager 
des valeurs communes au sein d’une activité compétitive forge très souvent l’acte fondateur d’un club.  
Par leur engagement, les bénévoles qu’ils soient anciens sportifs ou parents motivés, s’entendent sur 
un projet commun. La contribution de chacun est volontaire, spontanée, mesurée, sur un moment, un 
événement. Elle se réalise aussi dans l’exercice de la responsabilité du dirigeant.  
La sociabilité induite par nos clubs, par nos pratiques codifiées, notre sens du partage, nous différencie 
profondément des pratiques dites « libres » de plaisance. Il n’existe pas de compétition sous- qualifiée 
mais la compétition avec toute sa culture du résultat et de l’effort bien fait. 
La pratique conviviale, ouverte, entre amis, familiale, au sein du Club doit être une importante priorité 
du projet sportif de nos clubs. Sur un bassin de navigation, elle s’exerce avec des organisations 
simplifiées, une logistique de comité de course modeste, non exhaustive, en conservant le dispositif de 
surveillance requis.  
Il nous faut utiliser sur les supports présents dans les clubs, les parcours naturels, des parcours 
simplifiés et les règles simplifiées : les RIR. 
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Les diverses formes de compétition doivent être employées, monotypie en temps réel et intersérie en 
temps compensé, ou en course poursuite. 
Le programme et la durée des épreuves doivent être clarifiés, allégés pour que les moments de partage 
et de vie collective, soient privilégiés et non pas tronqués par des rentrées de l’eau trop tardives.  
Il nous faut insister et confirmer le Concept « les régates de l’été » sur nos clubs FFVoile, associant 
pratique pour tous, animation sportive et convivialité dans le club.  
Nous devons privilégier les rencontres de bassin et les pratiques sur matériel fourni par la 
structure d’accueil, afin de diminuer notablement les déplacements et inciter le covoiturage ou 
l’utilisation de transports publics. L’utilisation de flottes collectives sera un moyen de limiter les 
coûts de l’activité. 
 
Nous devons passer des paroles aux actes, en affirmant la prise en compte du développement durable 
au sein de tous nos systèmes de compétition. 
Notre sport depuis 40 ans s’est très largement transformé ; une grande revue nautique initialisait en 69 
une enquête vérité sur nos pratiques, en dériveur : le double représente 94% de l’activité, puis se sont 
développés le solitaire, le windsurf, le catamaran, la vérité s’est transformée. Nous devrons toujours 
nous adapter aux réalités de notre temps. 
 
Le prochain grand défi de la FFVoile pour le prochain mandat fédéral sera d’engager dans une refonte 
du logiciel de classement Freg et de l’ensemble de la Mécanique afin de permettre une pérennité du 
système, mais aussi une production de version simplifiée à l’usage de nos clubs. Elle proposera un 
mode rapide de transmission des résultats.  
L’ensemble de ces travaux vont mobiliser, beaucoup de réflexion, de moyens humains et financiers 
durant la prochaine olympiade.  
 
Il nous faudra poursuivre l’intégration des nouvelles pratiques et des nouveaux supports dans 
notre stratégie sportive sans dogmatisme afin de fédérer et fidéliser de nouveaux pratiquants au 
sein de la FFVoile.  
 

******** 
L’activité du Département Habitable recouvre tous les aspects de notre sport, des plus jeunes aux plus 
âgés, des pratiquants des écoles de voile aux marins les plus expérimentés et surtout des plans d’eau 
intérieurs à la navigation océanique.  
 
Notre défi est d’essayer d’apporter à chacun une activité sportive qui lui soit adaptée. Le 
développement de notre sport ne peut se faire qu’au sein de structures ayant un encadrement 
compétent et disponible. Notre rôle est de les aider à s’organiser et à se développer, tout en les faisant 
converger vers de grands objectifs communs, afin qu’ensemble nous puissions répondre aux grands 
enjeux de demain. 
 
La pratique sportive sur bateaux habitables se faisant majoritairement en équipage, nous devons en 
tirer des conclusions afin de faire évoluer notre sport pour le rapprocher des sports collectifs.  
Offrir à chacun de « mettre son sac à bord » sur un bateau collectif devrait être aussi naturel qu’enfiler 
le maillot du club pour le match de basket ou de football.  
 
Une telle évolution nous parait indispensable pour non seulement développer notre sport, mais tout 
simplement maintenir la pratique existante qui stagne face au zapping des activités de chacun, de la 
mobilité facilité par le raccourcissement des distances, le moindre prix des déplacements et 
l’augmentation parallèle du coût d’exploitation d’un bateau individuel. 
 
La FFVoile se doit de favoriser la mise en place de structures régionales sur l’ensemble des façades 
maritimes offrant à chaque licencié la possibilité de pratiquer la compétition sur un bateau collectif au 
sein d’une équipe. 
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Ceci implique :   
 
Un financement afin de créer des flottes différenciées de monotypes répondant à une pratique sportive 
et ludique sur des supports permettant d’une part le perfectionnement et l’apprentissage des plus 
jeunes et d’autre part le développement de la pratique sportive. 
 
La mise en place d’un calendrier prenant en compte la pratique de tous : 

• des jeunes en tenant compte du rythme scolaire, 
• des adultes des deux sexes durant les périodes non travaillées,  
• des structures corporatives, 
• et enfin, durant les jours restants, des seniors 

 
Un tel calendrier ayant l’avantage de rentabiliser l’utilisation de ces flottes et surtout des charges 
afférentes à leur exploitation. 
Enfin, un tel projet aurait l’avantage d’être créateur d’emplois. 
 
Notre Fédération, en initiant un tel projet d’orientation du sport de la Voile, s’inscrit dans un plan de 
développement durable. Cela devrait aussi permettre, dans le contexte économique actuel, de diminuer 
le coût de la pratique de notre sport tout en renforçant l’impact des investissements des collectivités, 
thèmes qui sont au centre des débats publics actuels et donc des préoccupations fortes pour nos Elus.  
 
 
Le Match Racing est la preuve vivante de l’intérêt porté par nos adhérents pour cette forme de pratique 
encadrée et pré-organisée. 
 
Le circuit Match Racing français accueille un nombre important de licenciés recherchant une pratique 
transversale, en dehors du calendrier traditionnel des compétitions, tout en  permettant de s’y aguerrir. 
Après un circuit de qualifications par Bassin (Manche, Atlantique et Méditerranée) les douze meilleurs 
équipages français se rencontrent pour une finale nationale dans les deux catégories Open et Espoirs.  
2009, verra la création d’un Championnat de France Féminin de Match Racing qui se tiendra à Saint 
Quay Portrieux au début du mois de mai. 
 
Notre forte implication dans les instances internationales du Match Racing et les bons résultats de 
l’Equipe de France de Match Racing nous a permis en 2009 d’obtenir une étape du World Match 
Racing Tour : circuit attributif du titre de Champion du Monde ISAF de la discipline. 
 
Les Championnats de France Espoirs Habitable 2008 (Glisse et Solitaire Equipage) n’ont pas connu 
de progression en nombre de participants contrairement aux trois dernières années.  
Notre objectif est d’inverser cette tendance par une réorganisation de cette discipline. Il est essentiel 
pour notre Fédération de soutenir et développer la pratique des jeunes en Habitable. La Voile Légère 
semblant de plus en plus être le vecteur de l’initiation à notre sport, d’une pratique fun ou pour une élite 
du marchepied à l’Olympisme, inciter les jeunes à naviguer en habitable est un des moyens de les 
fidéliser en leur proposant des projets sportifs différents et surtout les inciter à une pratique adaptée à 
leur future vie professionnelle et familiale. 
Pour certains, ils constitueront ainsi un vivier, tant pour le haut niveau de la pratique habitable que pour 
la course au large. 
 
Le barème OSIRIS (Organisation des Systèmes d’Information des Régates Inter-Séries) fonctionne 
parfaitement et satisfait grandement les coureurs. 
 La création en 2008 d’un nouveau titre de Champion de France « Inter séries de Course Côtière », et 
la modification du titre de « Champion de France Habitable Transportable » en « Championnat de 
France de Voile des Croiseurs légers » a valorisé cette pratique. Avec l’Open de France pour la Voile 
Légère, ils constituent les trois grands rendez-vous de Voile Inter séries. 
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Les adeptes de la course en temps compensé peuvent ainsi se confronter lors d’une grande finale 
nationale quelque soit leur niveau de pratique sportive. 
Les commissions responsables de l’ORC, Formule HN France, et Quillards de sport, ont mis en place 
des passerelles entre ces différents systèmes, y compris pour les voiliers de tradition et les yachts 
classiques.  
Depuis 2008, les systèmes de handicap qui jusqu’alors coexistaient et se faisaient concurrence, sont 
devenus complémentaires et interactifs, permettant ainsi la réunion de tous les pratiquants d’un plan 
d’eau. Ceci devrait faciliter l’organisation de compétitions ouvertes à tous pour de nombreux clubs qui 
hébergent des pratiquants de tous horizons. 
 
Désormais OSIRIS gère l’ensemble des systèmes de handicaps fédéraux. 
 
Parallèlement, la jauge Multi 2000 pour les Multicoques Habitable, créée en 2006 continue à se 
développer.  
Il nous reste à mieux intégrer et valoriser la Voile Tradition et la Voile Classique au sein de notre 
Fédération.  
 
Le Département Habitable intervient directement ou indirectement dans l’organisation de Sept 
Championnats de France qui réunissent un plateau de concurrents nombreux et de qualité. 
 
Ceux-ci, avec les épreuves internationales habitables organisées en France, font l’objet d’une attention 
toute particulière. Leur organisation est suivie attentivement par nos cadres techniques avec les clubs 
organisateurs, et ceci bien en amont avant le début de l’épreuve. Ce n’est qu’à cette condition que tous 
les rouages d’une organisation parfaite, tant à terre que sur l’eau, pourront être assurés. 
 
Enfin, nous soutenons également la Commission Sport en Entreprise qui organise ses propres 
Championnats de France en Habitable. 
 
Dernier volet de notre activité : l’aide et l’accompagnement de nos sportifs de haut niveau 
pratiquant la Course en Flotte et le Match Racing. 
 
La course en Flotte :  
En Melges 24, support international de référence pour la course en flotte, il nous faut renouveler les 
équipages, car les meilleurs éléments sont passés sur les grands événements : Coupe America, circuit 
du Match Racing ou de la course océanique  
 
Le circuit Melges 24 est peu médiatique et difficile à financer. Par contre, le niveau de compétition 
garantit à ceux qui s’y consacrent, un niveau d’expérience de la compétition en flotte sans équivalence. 
Dans la pratique, seule l’alliance de sportifs de haut niveau avec un propriétaire participant en grande 
partie au financement de la saison sportive permet la participation optimum au circuit international avec 
une chance de réussite. 
Lors du Championnat du Monde 2008 de Melges 24 à Porto Cervo (Italie), réunissant 120 bateaux, 
seuls deux équipages ont réussi à accrocher les italiens qui dominent largement la saison. L’équipage 
de Denis Infante sur Eurovoile se classe 11ème et le jeune équipage de Ronan Dreano sur Côte d’Armor 
se classe 14ème. 
En 2009, le championnat d’Europe aura lieu à Hyères organisé par le COYCH et nous espérons que les 
équipages français seront au rendez vous en s’y préparant dès maintenant. 
 
 
Le MATCH RACING 
 
La création d’une Equipe de France de Match Racing, avec l’aide du Ministère de la Santé, de la 
Jeunesse et des Sports et la récente signature d’un partenariat avec la société AREVA, a permis à nos 
skippers de participer aux compétitions du World Match Racing Tour dans de très bonnes conditions et 
d’obtenir, en 2008, d’excellents résultats. 
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Quatre Français, membres de l’Equipe de France de Match Racing, se classent dans les 10 premiers 
du classement international ISAF de la discipline :  
Sébastien Col, premier à l’issue de la finale du World Match Racing Tour en Malaisie où il décroche la 
2ème place, accédant au titre de « Vice-champion du Monde de Match-Racing 2008 ». 
Mathieu Richard, médaille de bronze lors de la finale du World Match Racing Tour, Philippe Presti et 
Damien Lehl.  Il faut noter que cette équipe de France remporte 4 des 9 étapes World Match Racing 
Tour. 
  
En Match Racing Féminin, l’année 2008 est une fois de plus aux couleurs de Claire Leroy. Solidement 
installée en tête du classement féminin depuis cinq ans et demi, Claire et son équipe remportent pour la 
deuxième année consécutive le titre de Championnes du Monde.  
 
Le Match Racing féminin sera l’une des disciplines des Jeux Olympiques de Londres en 2012. 
Souhaitons dans cette perspective à nos équipages féminins de continuer dans cette voie jusqu’à cette 
nouvelle échéance de leur carrière sportive. 
 
Les résultats 2008 de nos équipages de haut niveau sont très flatteurs et positionnent la France sur le 
plan international comme l’une des toutes premières nations de notre discipline. Croyez que notre 
action pour le prochain mandat s’inscrira dans la continuité de 2008, afin de contribuer à maintenir ce 
niveau de performance. 
 
Ceci résume l’activité passée du Département Habitable, mais aussi de nouveaux axes de 
développement. Avec un nouveau mandat qui débute, celui-ci nécessitera un engagement fort de tous, 
afin de défendre nos valeurs et notre sport dans un contexte économique difficile. Il nous faut donc être 
attentifs, attractifs, vigilants et innovants pour que notre sport reste l’un des plus pratiqués en France, 
que ce soit sur l’eau ou virtuellement !! 
 

******** 
Après avoir obtenu 2 médailles aux JO d’Athènes en 2004, la France réussit un résultat historique avec 
3 médailles aux JO de Pékin en parfaite conformité avec le projet annoncé.   La France est donc bien 
présente lors des grands rendez vous internationaux.  
 
La subvention de l’état versée à la FFVoile par le biais de la convention d’objectifs de 2.787 k€ en 2001 
a atteint en 2008 les 3.617 k€, ce qui se traduit par une augmentation de plus de 30% en 7 ans.  
 
Le volume des cadres mis à disposition par l’Etat auprès de la FFVoile est maintenu pour atteindre à ce 
jour un total de 67 cadres régionaux et nationaux et 3 postes INSEP, soit un volume stable et ce malgré 
une conjoncture difficile.  
Le ministère de la Santé et des Sports accompagne donc fortement le projet fédéral et sa stratégie 
sportive en matière de haut niveau.  
Pour la prochaine olympiade de 2012, les bons résultats, sportifs et en termes de développement, 
laissent augurer un très bon accompagnement notamment financier du Ministère.     
La féminisation de l’équipe des cadres (2 en 2000 portée à 7 en 2009) et l’intensification du travail de 
transversalité entre les différents départements/secteurs du siège associés à une réelle volonté de plus 
travailler en termes de projet qu’en termes d’organigramme entrainent à tous les niveaux plus 
d’efficacité. 
 
 
Pour la prochaine olympiade à horizon 2012 voire 2016, la situation recherchée pourrait être décrite en 
quelques points clés : 

11 



- Faire simple et mettre en place à tous les niveaux des CIRCUITS COURTS de décisions dans 
l’élaboration et le suivi des projets. 

- Ne pas vouloir systématiquement chercher à innover mais bien améliorer nos dispositifs 
actuels.  

- Inscrire les projets dans la durée (au minimum 8 ans) et s’y tenir. 
- Poursuivre l’automatisation des procédures/outils, fondamentaux du cœur de métier des 

départements/services en s’affranchissant le plus possible des imprévus et du départ à la 
retraite de certains cadres.  

- Se rendre encore plus disponible pour accompagner les projets, les expliciter et échanger avec 
l’ensemble des acteurs directement sur le terrain dans les régions. 

- Systématiquement recommander la mise en place d’un fonctionnement par projet avec objectif, 
chemin pour y parvenir et évaluation régulière. 

 
 
Pour Londres 2012, notre objectif sera d’être présents et finalistes dans toutes les séries et d’obtenir un 
résultat à la hauteur de nos ambitions, que nous définirons au fil de l’olympiade.  
Pour le Match Racing homme, l’objectif est de devenir champion du monde. 
Le HN globalisé regroupant les différentes pratiques de la voile de l’olympisme à la course au large en 
passant par le Windsurf et l’Inshore doit permettre la mutualisation des moyens et l’intensification des 
échanges. 
 
Dans le même temps, nous devons assurer l’avenir par intensification du travail de formation et de 
détection sur les publics jeunes avec notamment la création d’un collectif identifié « les Bleuets » avec 
comme objectif à court terme, un podium sur les championnats du monde jeunes Isaf et à long terme, 
l’objectif d’alimenter les collectifs des différentes Equipes de France. 
Ce travail de fond, cet investissement collectif est fondamental pour notre avenir sportif.  
La poursuite du travail de détection tout au long de l’année sera intensifié par l’identification de référents 
régionaux permettant de coordonner et d’animer le réseau des entraîneurs locaux en permettant de 
sélectionner les « jeunes à potentiel » pour participer à des stages nationaux à l’ENVSN. 
 
Nous devons assurer prioritairement l’intensification de l’entraînement foncier à tous les niveaux, 
retrouver nos fondamentaux pour seulement dans un second temps se confronter aux étrangers. La 
sélection sur des épreuves internationales « doit se mériter » et être validée après un process de 
délégation fédérale.    
 
La mise en place du projet des « parcours de l’excellence » qui succèdent aux actuelles filières d’accès 
au haut niveau, intégreront les différentes structures appelées “centres d’excellence sportifs “ dédiées à 
la préparation des sportifs de haut niveau. 
Ces derniers seront intégrés dans les ligues en véritable point d’appui et constitueront des centres 
d’entrainement foncier et techniques pour les 3 publics : Bleuets durant les week-ends et en période de 
vacances scolaires, les France Espoirs toute l’année, et les Equipes de France à l’année et sur les 
stages de regroupement nationaux.      
 
La poursuite de la collaboration avec l’ENVSN comme centre national de ressource majeur pour les 
différents collectifs par l’augmentation de stages sur site (des minimes jusqu’aux équipes de France) et 
l’implication des professeurs sur les actions fédérales sera confirmée. 
 
La simplicité renforcée à tous les niveaux est une nécessité absolue et nous assurera, à tous et à 
toutes, le juste retour de votre engagement de tous les instants. 

 
******** 

En cette dernière année de mandat, le département Vie Fédérale a poursuivi les objectifs qui lui ont été 
fixés en début de mandature et en particulier être une administration efficace au service de l’ensemble 
de notre terrain. 
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Ce critère de performance doit s’observer au travers à la fois d’une gestion rigoureuse et de réponses 
efficaces aux besoins de nos dirigeants et de nos structures affiliées. 
 
Si je tiens à débuter mon intervention par l’importance de cette rigueur de gestion, alors que, vous en 
conviendrez, il ne s’agit pas d’un sujet qui fait rêver l’assistance, déchaîne les passions ou attire les 
médias, c’est parce que le Secrétaire Général que je suis depuis 8 ans ne sait que trop que c’est avant 
tout grâce à cela, que la FFVoile a toujours pu avoir les moyens de ses ambitions au service d’une 
politique dynamique. 
 
Si je suis le garant de cette bonne gestion, elle est le résultat du sérieux des femmes et des hommes, 
bénévoles ou permanents, qui œuvrent au sein de la FFVoile. C’est le succès d’une équipe et, si en ce 
domaine, cela ne se mesure pas en nombre de médailles ou de titres de champion, nous avons 
d’autres indicateurs tout aussi importants !  
Les économies de charges et le maintien de nos coûts de fonctionnement sont toujours une réalité et 
bien sûr, la Vie Fédérale apporte une forte valeur ajoutée en ce domaine eu égard à la part non 
négligeable du budget qu’elle représente. Tous, avons à l’esprit le nécessaire contrôle budgétaire qui 
permet de réguler nos dépenses en adéquation avec le budget voté. 
  
Nous devons également être vigilants pour que notre siège fédéral reste en bon état de fonctionnement 
car il représente un formidable outil de travail, un lieu incontournable de nos débats au service du 
développement de la voile, notre ancrage dans le monde de l’entreprise, des organisations de courses 
et des records. Il a une valeur patrimoniale grandissante sur laquelle nos successeurs pourront 
s’appuyer. Nous y consacrons donc régulièrement les aménagements et les investissements 
nécessaires. 
 
Enfin, si l’aspect financier est important, je crois également pouvoir dire que nos institutions 
fonctionnent bien et surtout s’adaptent au fil des ans afin de répondre à nos évolutions et à notre projet 
politique. 
 
Notre département est également force d’actions et de propositions lorsqu’il est au service de nos clubs 
et de nos dirigeants, et il s’agit, je le rappelle, d’un autre objectif qui nous a été confié en début de 
mandature afin de vous aider au mieux dans votre gestion quotidienne en vous mettant à disposition 
des outils adaptés ! 
 
Parmi ceux-ci, je citerai entre autre, l’évolution récente de la publication de nos décisions et le fait que 
celles-ci sont immédiatement intégrées dans un espace dédié sur notre site Internet, permettant à 
chacun de connaître en temps réel les décisions qui s’imposent à tous. Là aussi, cela pourrait paraître 
anodin mais détrompez-vous, c’est un gain de temps évident pour la mise en action de notre politique, 
et c’est une démocratisation de nos décisions car tout salarié, tout dirigeant et même toute personne 
extérieure à la FFVoile a accès à l’information. Quel gage de transparence ! 
Il reste bien sur à chacun d’entre vous de ne pas omettre de consulter très régulièrement le site de la 
FFVoile mais quoi de plus naturel à l’ère de l’Internet. La FFVoile vit avec son temps. 
 
N’oublions pas non plus dans les outils développés cette année, la mise en place avec nos assureurs 
RC (MMA) d’un contrat d’assurance couvrant les activités de nos clubs qui ne seraient pas garanties 
par le contrat groupe (RC) de la FFVoile. Ce contrat facultatif permet d’éviter des doublons de garanties 
(puisque nous sommes tous « sur assurés » et bien souvent pour la même chose) entraînant bien sûr 
des règlements de cotisations inutiles mais aussi des « trous » de garantie autrement plus ennuyeux en 
cas de sinistre. Evidemment ce contrat est parfaitement complémentaire au contrat RC de la FFVoile 
Il s’agit ni plus, ni moins de l’outil par excellence qui facilitera la vie du dirigeant dans un domaine très 
technique. 
 
J’ai, par ailleurs, parfaitement conscience que nous ne pouvons nous contenter de la réalisation d’outils 
et que nous devons être au plus proche de nos clubs et les accompagner. Le Département Vie 
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Fédérale, en collaboration avec la Commission Formation, a donc poursuivi le plan de formation de 
permanents salariés et de dirigeants bénévoles des clubs mis en place en 2007. 
Ce plan a permis en 2008 de regrouper une soixantaine de clubs (élus et permanents) au siège de la 
FFVoile lors de sessions de formation aidant à la bonne gestion de l’activité voile. J’ajoute que nous 
bénéficions de l’aide importante de la branche professionnelle qui a jusqu’ici répondu intégralement à 
nos demandes de financement ce qui dénote de la qualité de notre dossier et l’importance de notre 
action.  
 
 Ce renforcement de l’interactivité entre la Fédération et ses membres doit nous permettre à tous d’avoir 
une meilleure cohésion et de travailler tous ensemble pour le développement harmonieux de notre 
sport. 
 
Mais une Fédération performante s’appuie également sur une structuration efficace. La relation   
FFVoile/ligues et comités départementaux est incontournable et notre loi de décentralisation doit être 
poursuivie. 
 
L’année 2008 n’a malheureusement pas permis de conclure les conventions entre la FFVoile et les 
ligues régionales, qui devaient clairement définir le rôle de chacun sur le territoire.  
Il sera impératif pour ce prochain mandat de mettre en place les objectifs et obligations respectifs de la 
FFVoile et de ses organes déconcentrés afin de pouvoir initier une stratégie de développement 
harmonieux et de les présenter aux pouvoirs publics afin de leur démontrer notre cohérence d’action. 
La conjoncture économique difficile risque en effet de conditionner le soutien des collectivités locales à 
la présentation de documents présentant clairement notre stratégie ; or, c’est bien le but de ces 
conventions que de définir les droits et obligations que nous nous fixons en vue de développer le mieux 
possible notre sport sur l’ensemble du territoire. 
 
Pour aider nos ligues, nous avons continué à organiser des séminaires de formation pour leur 
personnel administratif salarié afin de tenter d’accentuer leur efficacité et afin de renforcer ce réseau 
important pour les clubs qui permet de faire remonter les problématiques rencontrées au plan local. 
L’interactivité entre les permanents du siège et ceux des ligues en a été considérablement renforcée au 
bénéfice de tous, et ces moments de rencontre et d’échange sont aujourd’hui une donnée acquise que 
nous allons poursuivre. 
 
Dans le même temps, pour améliorer l’efficacité de la relation avec les ligues n’ayant pas de personnel 
administratif, la FFVoile a décidé d’y consacrer un personnel dédié. Cette personne aura la mission de 
constituer une interface entre la FFVoile et les ligues afin de rendre plus efficaces les relations de 
travail, la transmission de l’information et si le besoin s’en fait sentir au niveau des ligues concernées, 
les aider à mener à bien leurs projets. Il faudra voir à terme si un tel service se révèle efficace mais il 
constitue dans notre esprit le 1er pas à la nécessaire mise en place d’un personnel permanent dans 
toutes les ligues. 
 
Le 3ème pan de notre action Vie Fédérale doit être recherché dans le domaine de l’adhésion à la FFVoile 
qui doit être regardé sous l’angle de la licence et de l’affiliation. 
 
Je rappellerai en préalable que l’adhésion représente environ 40 % de notre budget recette et que le 
ministère chargé des sports a fait de l’augmentation des licences un critère d’évaluation de notre 
politique, tout comme d’ailleurs vos interlocuteurs locaux dans le cadre des politiques territoriales. 
 
L’augmentation des licences, vous le savez, fait donc partie de l’objectif transversal de toutes les 
composantes de la FFVoile, fixé en début de mandat. 
Nous constatons une fois de plus une oscillation entre légère baisse et légère augmentation selon le 
type de licence, ce qui dénote au global d’une stagnation observée d’ailleurs sur l’ensemble du mandat.       
 
Nous atteignons 280 694 licences en 2008 soit seulement 930 licences de plus, loin du 1% fixé par le 
ministère. 
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Je ne tiens néanmoins pas à être alarmiste dans mon intervention car : 
 - les départements sportifs (Développement, Habitable et Voile Légère) ont œuvré pour 
redynamiser la pratique de notre sport dans les clubs. Les mesures qui ont été prises tant sur les 
supports plus « fun » que sur nos pratiques ou encore au niveau de la gradation de nos épreuves ou du 
classement des coureurs commencent à porter leurs fruits et devraient être confirmées dans les 
prochaines années. Et on le sait tous, l’augmentation de nos titres passera avant tout par cette 
dynamisation de la pratique. 
 - il faut parler de stabilité plutôt que de baisse et nos licences jeunes repartent très légèrement 
à la hausse. 
 - la FFVoile poursuit son travail sur les expérimentations nationales ou régionales afin de les 
étendre en cas de succès. Elle dénote de notre volonté d’ouverture et de pragmatisme afin de trouver 
des solutions même si, rappelons-nous, le respect des textes statutaires et la licenciation de tous les 
membres reste la solution. 
 
 
Dans cette optique, les récompenses accordées à nos meilleurs clubs pourvoyeurs de licence à 
l’occasion du top club revêtent un caractère essentiel et apprécié. Jugez plutôt 56 K€ de dotations en 
2008 (prix négociés) et 2500 produits délivrés, plus de 110 clubs récompensés…… Cette cérémonie est 
devenue un rendez-vous incontournable de l’année bien en phase avec notre volonté politique 
d’accroissement de nos licences et de proximité avec les acteurs locaux. 
  
Je n’exprimerais devant vous qu’un seul regret, c’est le non aboutissement à l’heure actuelle d’un titre 
plaisance et loisir, attendu sur le terrain mais dont la mise en place n’est pas sans poser problème.   
 
L’adhésion c’est aussi l’affiliation car nous sommes avant tout une fédération de clubs. 
La fédération a beaucoup fait en ce domaine en prônant en son temps l’ouverture de l’affiliation tant 
vers des associations nationales (Glénans, UCPA….) que des collectivités territoriales et même 
maintenant vers les sociétés commerciales et dernièrement des établissements nationaux (le Club 
Med). 
Au vu des chiffres en notre possession, il faut se réjouir de cette ouverture car non seulement le 
nombre des ces établissements locaux augmentent dont plus de la moitié sont des sociétés 
commerciales mais surtout l’ensemble des établissements affiliés représente plus de 38 000 licences 
(toutes licences confondues) soit 13,8%. 
Et lorsque l’on voit le succès des régates virtuelles en particulier sur le dernier Vendée Globe à l’instar 
des rassemblements se mettant en place sur Internet au travers des sites communautaires (Daily 
motion, second life, facebook….), il s’agit d’un virage à ne pas manquer pour que la FFVoile représente 
bien toute la voile et que toutes les formes de pratiques et même celle virtuelle, s’organisent chez nous 
pour ensuite se retrouver sur nos plans d’eau. Ne rejetons personne et soyons au plus près des 
besoins de notre population. 
 
Je terminerai mes propos par la communication qui est partie intégrante des actions du département 
Vie Fédérale avec un service dédié mais bien entendu entièrement transversal aux acteurs de la 
FFVoile. 
 
Une de ses tâches importantes consiste à mettre en avant nos Equipes de France qui sont nos 
véritables ambassadeurs pour la promotion de notre sport. Valoriser nos collectifs vis-à-vis de la presse 
mais aussi des partenaires est un travail important qui permet de transmettre une image valorisante et 
dynamique de nos équipes de France mais aussi de notre sport. 
En complément des actions auprès des Equipes de France, le service communication contribue à la 
valorisation de notre réseau de clubs.  Ainsi ce travail a permis dans le cadre des cofinancements 
BANQUE POPULAIRE et ORANGE, de vous proposer des gammes de produits intéressants. 
 
Le Vendée Globe et notamment de la régate virtuelle ont remporté un succès phénoménal. Cela montre 
la nécessité pour la Fédération d’utiliser au mieux les nouveaux moyens de communication. A cet 
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égard, la FFVoile a passé des accords avec le site Dailymotion, site Internet moteur (canal de diffusion 
apprécié par les jeunes) pour promouvoir nos activités sur le web et celles de toutes nos structures et 
pratiquants de la voile. Il faudra faire encore plus en ce domaine au cours du prochain mandat. 
 
La refonte du site Internet de la FFVoile et du magazine Grand Voile a permis à la FFVoile de 
redynamiser et de rendre plus lisible son image et ses activités. 
 
Enfin, la Soirée des Champions, qui a obtenu des retours médiatiques sans précédent et qui est 
devenue le rendez-vous incontournable du monde de la Voile lors de la Semaine du Nautic, met en 
avant, de manière exceptionnelle, l’ensemble de nos disciplines. 
 
Vous le voyez une année bien chargée alliant gestion et action, clôturant un mandat maîtrisé et laissant 
la FFVoile sur de très bons rails à l’aube d’une nouvelle mandature où nous poursuivrons les objectifs et 
actions entreprises. 
 

******** 
Nos projets politiques pour le prochain mandat : 
 
En général et au quotidien :  

• Ouverture à tous les publics et au plus grand nombre possible 
• Réunir toutes les formes de pratiques au sein d’une même fédération 
• Gérer la Fédération dans tous ses domaines, et veiller à sa bonne santé financière 
• Inscrire toutes nos activités dans la logique du développement durable 

 
En particulier 

• Poursuivre et amplifier l’accueil des scolaires, des pratiquants handicapés et des jeunes en 
situation difficile. Dans le même temps, poursuivre la mise en place des passerelles entre les 
Ecoles Françaises de Voile et la Compétition de premier niveau. 
Pour cela donner la priorité en nombre aux compétitions locales, de bassin, simplifier les règles 
de course et l’arbitrage en y intégrant les jeunes participants (formation des jeunes arbitres) 
Les efforts réalisés pour la simplification des compétitions locales doivent profiter à l’ensemble 
de nos membres, pour la pratique de compétitions simples et ludiques favorisant la cohésion de 
l’ensemble de notre mouvement associatif par la participation à des projets communs. 
Baisser le coût de la pratique, grâce à des solutions innovantes 

• Améliorer notre performance aux JO et dans les grandes compétitions Internationales 
Pour cela, il faut faire évoluer notre filière d’excellence et poursuivre la rénovation de notre 
détection.  
D’autre part, nous devons afficher plus d’ambition, correspondant à nos moyens, à la place de 
la Voile Française dans le monde et trouver avec le CNOSF et le MSJSVA, le moyen de 
différencier nos ambitions (légitimes et expliquées) de l’annonce de nos médailles potentielles 
aux JO (une trop grande prudence limitant nos ambitions) 

• Poursuivre et amplifier notre implication dans la Course au Large et Océanique 
1) Par un groupe d’arbitres dédiés et formés à cette tâche et par la commission des Directeurs 

de Courses. 
2) Par la création de nouveaux centres d’excellence de Course au Large et leur financement 
3) Par notre implication professionnelle et rémunérée auprès des organisateurs privés 

• Réfléchir avec nos ligues, à nos découpages territoriaux et aux relations qui en découlent avec 
les collectivités territoriales. 
Expérimenter régionalement en innovant de nouveaux concepts de distribution de nos licences, 
pour réduire la différence existante entre le nombre de pratiquants dans nos clubs et sur les 
épreuves de masse et le nombre de licenciés. 

• Améliorer et sécuriser notre gestion informatique 
Grâce à elle, automatiser le plus de tâches possibles. 
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Dynamiser notre communication via Internet, pour l’ensemble des supports de pratique, et 
particulièrement ceux utilisés par les jeunes pratiquants. Mettre en valeur l’évolution des voiliers 
et des pratiques vers ce qui se fait de plus moderne. 
Prendre en compte l’extraordinaire « pratique virtuelle » de la Voile. 

• Poursuivre notre effort de formation, bien sûr des techniciens professionnels et bénévoles, mais 
aussi des personnels administratifs et des dirigeants. 
L’association de l’informatique, de la communication via Internet et de l’indispensable formation 
des utilisateurs, doit nous permettre de diffuser et de faire comprendre nos actions et nos 
projets à la base des clubs. 
L’ensemble :   - simplification des actions 
    - gestion automatisée des tâches 
    - communication via Internet 
     et formation de tous les utilisateurs 
est la clé de la réussite de beaucoup de nos actions et projets. 

• Poursuivre l’intégration de la commission médicale à la vie sportive de la fédération, au plus 
Haut Niveau et dans la vie sportive courante, en harmonie avec les services de la FFVoile. 

• Enfin poursuivre notre intégration dans la vie économique de notre pays, en affiliant comme 
nous le permet nos statuts, les sociétés commerciales s’impliquant dans la vie de la Voile, les 
SEM, en développant nos excellents rapports avec la Fédération des Industries Nautiques, la 
Fédération des Ports de Plaisance qui siègent à notre Conseil d’Administration, ainsi que notre 
politique de partenariats avec les Entreprises Françaises ou étrangères. 

 
Voilà pour le futur, mais aujourd’hui ce mandat de quatre ans se termine, avec une situation générale 
très saine de notre association et deux très beaux succès pour notre sport, les J.O et le Vendée Globe. 
 
Pour cela, je tiens à remercier celles et ceux qui y ont contribué, les membres du Conseil 
d’Administration et l’Exécutif, le personnel privé et public pour son engagement quotidien, l’Etat pour 
l’aide qu’il nous apporte et la qualité du dialogue avec ses services,  nos partenaires et particulièrement 
le Groupe des Banques Populaires, Orange et Areva pour l’aide qu’ils nous apportent et la qualité de 
nos relations, les collectivités locales et territoriales pour leur participation essentielle à la vie de nos 
associations, comités départementaux et ligues.  
 
A toutes et à tous, je souhaite une bonne année. 
 
 
Le Président et les Membres du Bureau Exécutif 
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